
ESCADRON CRISTAL : MISSION 1II

LES PIEGES DE LA RELATIVITE

Ils allaient et venaient, sans ordre apparent. Pourtant, leur ensemble était cohérent, et se mouvait dans

un même sens. Ils réussissaient, réunis, à construire de l’ordre à partir du désordre. Ce qui rapprochait

la ceinture d’astéroïde d’un être vivant. C’est peut-être cela qui effrayait tant Cirdec. Ou bien le fait

que dans un instant, il allait devoir passer en hyperespace entre de réels astéroïdes.

- C’est balaud. On doit presque se tordre le coup pour apercevoir les niveaux de charge des lasers.

- Les K-wings sont prévus pour être pilotés par deux individus, Curunir.

- Oui, mais tout de…Ouch !

- Il devrait peut-être encore faire trempette dans le bacta, chef.

- Les médecins étaient pourtant formels.

- Ca ira, leader. Ca ira.

Par manque d’effectifs disponibles, ses pilotes allaient devoir piloter seuls des bombardiers nécessitant

en principe deux individus pour fonctionner convenablement. Et pour assurer les meilleurs chances de

survie.

- Je l’ai eu, je l’ai eu ! hurla Starlord.

- Ca y est, je suis mort.

- Ne prends pas ça de façon aussi légère, Mysd. Il ne s’agit que d’une simulation, heureusement,

mais il faut que cela te serve de leçon pour survivre dans de réelles situations de combat.

- Ne vous en faites pas, chef. Dans une réelle situation de combat, jamais je ne ferai le plaisir à mon

ennemi de lui dire que je suis mort.

Ace soupira.

- Leader, vous êtes le prochain sur la liste.

Maintenant que Curunir avait été abattu, Cirdec se retrouvait seul face à  Mike et Buck. Les deux duos

avaient été constitués d’un pilote d’aile E et d’un pilote d’aile K, appareils prévus pour la mission. Ace

dériva l’énergie vers son turbolaser. Il ne devait pas tergiverser longtemps sur le choix de la cible. Il

choisit les deux à la fois.

Une fois à portée, il tira des salves erratiques dans toute la zone face à lui, créant un écran de rayons.

Ses adversaires furent touchés par deux ou trois salves, mais parvinrent à riposter à distance, leurs feux

jumelés et croisés. L’écran s’éteignit.

Retirant son casque virtuel, Ace sortit du simulateur.

- C’était ben rapide, hein leader ? lança Starlord.

- Je pense que vous avez fait un mauvais choix, commandant, ajouta Bucky.

- Ca aurait pu marcher.

Cirdec savait très bien que non.

Quelques instants plus tard, le Républicain sortit de l’hyperespace dans une autre zone à l’intérieur du

champ d’astéroïdes. La flotte bougeait sans cesse pour éviter que la Vibrolame ne la repère. Cette fois,

l’escadron Cristal aura un intervalle d’une demi heure pour accomplir sa mission, pour le moins

originale. Pendant le briefing, les pilotes n’eurent pas l’air réellement ébahi par la tactique exposée.

Pourtant, Wizok’O’Wak en semblait particulièrement fier.

- C’est une idée que j’ai eu en relisant certaines listes de matériels. Si nous reprogrammons des

satellites et des balises pour qu’ils émettent une onde simulant l’effet gravitationnel d’un grand

astre, simplement en se basant sur nos propres ordinateurs de navigation, nous pourrions arriver à

sortir le galion stellaire de l’hyperespace n’importe où sur sa trajectoire, sans interdicteur. Il suffira

d’éliminer l’éventuelle escorte, d’introduire nos commandos à bord, et de renvoyer le transport



vers sa destination. Nos hommes prétendront à un contretemps, et pourront s’infiltrer à bord de la

Vibrolame au cours d’une procédure de déchargement tout à fait habituelle. Mais pour réussir,

nous devons à tout prix disposer d’informations exactes sur les convois. Pour cela, nous ferons

appel à un vaisseau de reconnaissance, le Fantôme, et à l’escadron Dragon…

Ace connaissait déjà la suite. Dans sa tête se formait à nouveau l’image de Nagora M’Claa. Elle était

si…exotique.

Lorsque vint le temps de la checklist, Buck Rodger y pensa également. Et sourit à la demi-douzaine de

mécaniciennes de toutes espèces qui lui souhaitait un bon vol.

- Commandant, vous croyez réellement que ce plan va fonctionner ? Ca paraît trop beau pour être

vrai, demanda Starlord.

- Nous ferons notre possible en tout cas pour que ce rêve devienne réalité.

- Ouch !

- Lieutenant ?

- Ce vaisseau me plaît, définitivement. Non je suis sérieux .

Ace sourit et secoua la tête. C’était un vrai plaisir de voler avec de tels pilotes. Mais l’expression sur

son visage se ternit soudain. Dans un reflet de la vitre de son cockpit, il distingua de drôle de formes

blanches approchant de son vaisseau. Une ribambelle de ces larves Hutts qui l’avaient pris en

affection.

- Cours, cours ! Ne t’arrête pas !

- J’en peux plus, je suis à bout…

L’imposant Hanz Rammstein attrapa Carel Boris par le col et l’emporta dans sa foulée.

- Hey !

Une horde de Rodiens, de Twi-leks, de Trandoshans et autres aliens terrifiants leur couraient après.

Les pirates humains ayant préféré arrêter de courir. Ils tiraient en continue dans la direction des deux

fugitifs, sans les viser, simplement pour les effrayer.

Depuis qu’ils étaient sortis de leur cellule, dans la station pirate appelée Gemini, ils n’avaient cessé de

courir ou presque. Ayant court-circuité le champ de rétention sous les yeux du garde et après l’avoir

assommé, il ne fallut pas longtemps à ce dernier pour recouvrer ses esprits et avertir toute la station.

Leur premier objectif était de se diriger vers le hangar le plus proche, mais les pirates déboulant de

couloirs en face d’eux les avaient forcé à faire le tour de la plate-forme.

Un nouveau trio d’aliens se présenta devant eux. Des Ugnaughts. De rage, Hanz fit tournoyer

BlackConsul autour de lui et le propulsa sur les pirates. Ils furent projetés dans toutes les directions. Et

Carel fut à moitié sonné. Il lança à Minos un regard noir.

- Oups.

- Si tu rêves secrètement de te réincarner en catapulte, sache que je ne veux pas devenir ton

projectile !

Une salve de lasers heurta le plafond.

- Il faut continuer.

- Je…

- Va par là, dépêche toi !

Minos désigna le hangar numéro deux. La Gemini devait certainement être un ancien avant-poste

impérial. Ce genre d’installations n’avait aucun secret pour Hanz Rammstein.

- Je vais les attirer dans l’autre direction.

Boris Carel fit un signe de salut à son camarade, puis sprinta dans le couloir menant au hangar. Son

coéquipier devrait encore faire du chemin avant d’atteindre une autre baie de décollage.

Hanz Rammstein saisit une unité anti-incendie à la carbonite et tira sur les Rodiens qui se

précipitaient. L’extincteur vide, il le jeta dans la foule, assommant quelques Twi’leks.

Une décharge le heurta accidentellement au flanc gauche.

- Ouille.

Une bonne douzaine de pirates étaient postés à l’entrée du deuxième hangar. Derrière, plusieurs

chasseurs Rapières attendaient de prendre leur envol. S’il y avait un moyen de passer…Carel chercha

du regard quelque chose qui pourrait lui être utile. Il aperçut seulement quelques droides endommagés.



Les quatre chasseurs de la Nouvelle République surgirent de la baie d’envol au milieu des vaisseaux

de la flotte qui arrivaient progressivement dans le système. Loin devant, la Luciole approchaient déjà

du point de micro-saut.

- Ici Wizok’O ‘Wag à l’escadron Cristal. Nous attendons l’arrivée des éclaireurs.

- Cristaux, restez à soixante pour cent de la puissance nominale. Nous ne devons pas atteindre trop

rapidement le point de saut.

- Et je n’ai pas envie non plus de percuter un de nos vaisseaux sortant de l’hyperespace à pleine

vitesse, suggéra Mike Ghostrider.

- En ce qui me concerne, j’ai pas envie d’en percuter un tout court, ironisa Mysd Pro’Lya.

Le vaisseau de reconnaissance et les deux ailes A de l’escadrille Dragon décélérèrent alors dans la

zone.

- Ici Dragon Un du groupe de reconnaissance. Le galion stellaire pirate ne va pas tarder à partir. Le

timing sera serré.

Ils avaient pris un grand risque en surveillant les mouvements de vaisseaux avec autant de précision.

- Et…que la Force soit avec vous. Dragon Un, terminé.

Charmante, pensa Buck.

La main pressée sur sa blessure, Minos continuait de se diriger vers le hangar trois. Il devait longer à

ce moment même la coque externe de la station. S’arrêtant un moment pour souffler, il déchira un pan

de sa combinaison et le passa autour de la taille, en serrant. Cela devrait temporairement arrêter le

saignement sans qu’il ait à garder sa main sur le côté.

Au carrefour suivant, il se jeta sur deux humains qui tentaient de faire barrage. A l’aide du fusil blaster

à répétitions qu’il leur emprunta, il se fraya un chemin jusqu’aux portes du hangar où des pilotes

s’affairaient activement.

- Beuargh, fit-il.

Ils n’eurent pas le temps de comprendre.

- Excusez-moi, monsieur, je dois passer.

Le groupe de pirates regarda, interloqué, le tas de ferraille plutôt hétéroclite se diriger vers eux.

L’un deux ricana et les autres le suivirent.

Mais qu’est-ce qu’il m’a pris de faire ça, c’est ridicule, ils vont me tuer, paniqua Black Consul, sous

son déguisement métallique.

- Comment ça se fait qu’on t’ait pas encore mis à la casse toi ?

Ouf.

- Sachez monsieur que je ne me formaliserai pas simplement à cause de vos agressions verbales.

- Tu n’as pas vraiment une voix de droide, bonhomme…En tout cas, pas d’un droïde dans cet état.

- Je…

L’alarme résonna.

- A tout le personnel de sécurité, nous avons une intrusion au hangar trois, je répète, les fugitifs

républicains sont au hangar trois.

- On reprendra cette discussion une autre fois, boîte de conserve.

Les hommes se hâtèrent alors vers la sortie, laissant le hangar presque vide.

Heureusement que je ne suis pas un Wookiee, pensa Carel. Minos aurait déjà mérité la dette de ma vie

ainsi que de celles des trois prochaines générations de ma descendance…

Hanz Rammstein alluma les moteurs et grilla les quelques pirates qui avaient risqué de s’en approcher

trop près. Il connaissait bien le planétaire. Mais inutile de s’attarder sur la nostalgie de son ancien

boulot. Il activa la poussée. Les quatre propulseurs du rapide chasseur l’entraînèrent vers la sortie, en

frôlant dangereusement les autres appareils stationnés.

- C’est parti.

A peine fut-il sorti que les tourelles de la station lui tirèrent dessus, affaiblissant ses boucliers. Il ne

pourrait attendre Black Consul éternellement. Dès que la chasse décollerait, tout allait devenir

beaucoup plus ardu. En attendant, il devait choisir une destination hyperspatiale. Il s’arrêta lorsqu’un

vaisseau massif et triangulaire emplit son champ de vision.

- Un interdictor. Ben voyons.



C’est à ce moment que Carel Boris se manifesta sur un canal général de la chasse pirate.

- Minos !

- Il faut se faire cet interdictor, sinon notre voyage s’arrêtera là.

- Je crois avoir…oui, mon chasseur Rapière est chargé avec des torpilles à protons.

- Balance les sans verrouiller la cible. Les artilleurs ne pourront pas les avoir.

- Je sais, je sais.

Le moniteur avertit Hanz que quatre planétaires venaient de décoller. Ceux qui l’avaient suivi

n’avaient pas tardé. L’espace de la station était chargé. Sous l’égide d’une géante gazeuse bleuté, il y

avait de multiples transports qui semblaient transiter ou récupérer du matériel. Le Terminator, qui les

avait amené jusqu’ici, était toujours là, serein et intimidant. Mais mieux valait-il l’oublier un moment.

Black Consul avait les mains crispées sur son manche. Il devait réussir à tirer ses torpilles.

Il tira une salve, puis une deuxième, et une troisième. Soudain, des lasers heurtèrent sa coque.

- Minos, je me fais attaquer !

- Je suis sur les planétaires en ce moment.

En effet, deux rapières avaient fini par décoller du hangar d’où provenait Carel. Celui-ci se retourna et

parvint à en descendre un avant qu’il n’effectue de manœuvre dilatoire. Mais les choses se

compliquèrent : l’alarme de verrouillage hostile s’enclencha.

- Minos, qu’est-ce que tu fais ! Des planétaires me ciblent avec leurs missiles !

- Minute.

Il serait trop tard. Black Consul dériva l’énergie vers ses moteurs et fonça sur l’interdictor. Il lança une

autre salve de deux torpilles à protons. Puis l’avant-dernière. Les missiles à concussions pirates

fondaient sur lui. La dernière salve de torpilles partit avant que son chasseur ne se dématérialisa.

Concentré sur ses cibles, Minos ne remarqua pas l’explosion du Rapière de Carel. Il n’y avait de toute

façon que des points jaunes sur l’écran. Puis il s’aperçut qu’on ne l’appelait plus à l’aide.

- B.C. ?

Silence.

Minos grogna.

- Là, ça va être chaud.

Une fois la première vague de chasseurs détruite, il disposerait du laps de temps nécessaire pour finir

de détruire l’interdictor, enfin l’espérait-il. Et il lui restait justement à anéantir cette fameuse vague.

- C’est ben long.

- Patience, Starlord. La Luciole ne va pas tarder à larguer ses satellites.

A quelques millions de kilomètres, une imposante planète gazeuse semblait les observer. Le galion

devait partir d’une station orbitant actuellement de l’autre côté. Pour l’instant, aucun pirate en vue. Le

colonel O’Wag continuait la procédure. Starlord plaça son aile E en formation, à côté de celle du

commandant Aria. Les ailes K restaient à proximité de la Luciole.

- Ici O’Wag, nous larguons les leurres. Croisons les phalanges.

Une vieille expression caamasienne, sans doute, imagina le lieutenant Pro’Lya.

D’une manière assez archaïque, les satellites furent largués à partir des sas de la corvette, des membres

d’équipage se chargeant de les y pousser au dehors. Ils se débrouillaient plutôt bien.

En plus des satellites, trois balises hyperspatiales matérielles émettaient un fort champ magnétique

dissuasif. En approchant son vaisseau près d’elles, Ace capta leur signal.

Alors que le groupe s’apprêtait à faire un autre passage près de la corvette corellienne, des signaux

apparurent sur leurs écrans. Il y avait bien un galion pirate dans le lot.

- Ca a fonctionné ! cria O’Wag. Les satellites ont émis leurs ondes !

Il changea de canal de transmission.

- Galion pirate Zaphar Un, ici la Nouvelle République. Nous vous sommons de couper vos moteurs

et de vous préparer à être abordés.

- Oui, c’est ça, et tu veux mon numéro d’holocarte de crédit aussi ?

Le Caamasien sourit.

- Cristal, les pirates ne sont pas coopératifs. A vous de jouer ; que les ailes E s’occupent de l’escorte

en priorité !



- Vous avez entendu, pilotes, allons-y. Je ne veux pas que nos forces soient divisées ; l’escorte sera

rapidement neutralisée si Buck et Curunir nous aide avec leurs ailes K avant de s’attaquer au

galion.

- Bien reçu.

Les chasseurs pirates accompagnant le transport arrivaient progressivement.

- Après un rapide regard sur les appareils, je décompte quatre Poursuivants, six IRDs…et un

transport YT-2400, commandant.

- Ok, Buck. Curunir, avec moi, on va…

- Commandant, les Poursuivants sont dotés de missiles ! Ils nous verrouillent !

- Si vous en avez aux fesses, ciblez-les et descendez-les, mais n’oubliez pas que vos chasseurs sont

munis de contre-mesures.

- C’est parti.

Cirdec s’était orienté vers le groupe d’IRDs, Mysd Pro’Lya n’ayant pu recevoir la fin de son ordre, il

se rapprochait déjà des Poursuivants, avec Buck et Mike. La formation des pirates était un peu

chaotique, laissant supposer qu’il s’agissait de pilotes novices, mais à six, leur puissance de feu serait

conséquente.

Résolu, Ace dériva l’énergie vers son turbolaser. Cela devait fonctionner. Il voulait à tout prix avoir

raison. Ce serait peut-être la fois de trop. Presque inconsciemment, il plaçait son honneur au péril de sa

vie.

Arrivé à portée, il fit feu dans tout son champ de vision, formant un écran de feu. Le temps de trajet de

ses rayons lui parut interminable. Ils devaient atteindre leur cible. Ils le devaient.

- Il est passé près, celui-là.

Gravement endommagé, l’Interdictor larguait petit à petit des capsules de sauvetage. Mais cela

n’empêchait pas les artilleurs restant de faire tout leur possible pour abattre le petit chasseur de Minos,

étrange menace pour un croiseur de six cent mètres de long.

Mais la rapidité de son chasseur Planétaire lui conférait un grand avantage lors de chaque passage.

Il tentait de toucher la coque en des points vitaux, mais avec ses deux lasers, le travail restait

laborieux. Tout à coup, son moniteur bipa. Un cargo corellien venait d’entrer dans le système. S’en

était fini de la chasse pour un moment, et les gros transporteurs passaient leur chemin, mais ce

vaisseau là allait se transformer en problème de premier ordre, à coup sûr.

Deux chasseurs IRD avaient explosé sous la volée de charges de turbolasers. Confiant, et fier que sa

tactique se soit révélée enfin efficace, Cirdec se concentra sur leurs acolytes. Les autres cristaux

avaient été dispersés par l’artillerie du galion et s’étaient choisi diverses cibles. Plus loin, la Luciole

était aux prises avec le YT-2400 qui essayait de faire mouche avec ses salves de torpilles protoniques.

Jusqu’à présent, les artilleurs de la corvette avaient fait un sans faute.

Un des Poursuivants avait réussi à se faire oublier et revenait à la charge sur Ace. Missiles parés.

L’unité R7 du pilote trilla.

- Je sais, je sais !

Ace voulait à tout prix avoir la peau de l’IRD qu’il poursuivait depuis tout à l’heure. Le Poursuivant

tira ses ogives. Cristal leader continua sur sa cible encore quelques secondes avant de lâcher

finalement ses contre-mesures. Mais c’était déjà trop tard : la fusée éclairante fila derrière les missiles,

sur le Poursuivant lui-même, qui, heurté dans sa lancée, exécuta un interminable tonneau. L’aile E du

commandant républicain fut touchée de plein fouet. Il perdit le contrôle, et s’en alla tournoyer dans la

direction du Poursuivant…qu’il percuta sans rien pouvoir faire. Il lui sembla que son unité

astromécano eut une soudaine attaque. La plupart de ses systèmes fonctionnaient encore, mais ses

boucliers étaient hors service.

- Maudites collisions !

Sans son unité R7 pour les réparer cela deviendrait très compliqué. En colère, il passa à nouveau sur

ses turbolasers et engagea le Poursuivant qui l’avait épinglé. Une salve de lasers passa alors

perpendiculairement à sa trajectoire et vint toucher sa cible, qui se désintégra devant lui. Les débris

frappèrent violemment sa coque, rendant encore plus précaire l’intégrité de son vaisseau.

- J’aurais pu l’avoir, Starlord.

- De rien, commandant.



Ace se mordit la lèvre. En tout cas, aucune perte ne semblait être à signaler de son côté.

- Je crois que s’en est fait de l’escorte.

- Le transport corellien est toujours entier, signala Buck Rodger.

- La Luciole pourra le tenir à distance encore un moment. Il nous faut maintenant neutraliser le plus

vite possible Zaphar Un.

Les galions stellaires étaient réputés pour être particulièrement dangereux face à des chasseurs. Ils ne

possédaient aucune batterie lourde, mais une très grande quantité de tourelles laser dévastatrices.

- Cristal leader aux ailes K. Ne tirez vos missiles à impulsions ioniques que lorsque le galion n’aura

plus de boucliers. Il est inutile d’en gaspiller.

- Ace, ils sont particulièrement efficaces sur les boucliers.

- Le temps d’en tirer une salve, vous pouvez faire largement plus de dommages avec vos lasers

couplés.

Cirdec mit son aile E en position. Son unité R7 s’était miraculeusement réactivé, et ses boucliers se

rechargeaient, mais cela était lent. Il décida tout de même d’exécuter un passage.

Les ailes K, même à effectif réduit, s’avéraient redoutables contre le transport. Leurs quatre lasers

couplés fournissaient assez d’énergie pour surcharger rapidement les boucliers, tandis que leur

constitution solide leur permettait d’encaisser les rayons verdâtres dans les phases les plus vulnérables

de leur approche.

En comparaison, l’aile E était plutôt démunie. Mais son turbolaser avait tout de même une puissance

bien supérieure.

Les boucliers du transport lâchèrent rapidement.

- Ne visez pas les moteurs. Ils doivent pouvoir être rapidement remis en service par nos command…

Des étincelles surgirent des consoles de son cockpit.

- Ca sent le roussi.

Le commandant avait attiré l’attention d’une bonne demi douzaine d’artilleurs. Il fit demi-tour pour

espérer voir le galion se faire neutraliser. Une des ailes K n’avait qu’à lancer une impulsion ionique, ce

qui ferait largement l’affaire.

Mais à sa grande surprise, il ne vit que Curunir et Buck Rodger tirant avec leurs canons à ions.

- Cristaux Quatre et Sept, tirez vos impulsions ioniques bon sang !

Les pilotes persévéraient avec leurs canons à ions.

- On peut y arriver, leader.

- Il vous suffit de tirer une salve ! Une seule salve !

Trop tard. Cirdec devait faire demi-tour d’urgence et essayer d’éviter les tirs ennemis. S’il était touché

une seule fois, il risquait d’y passer.

Heureusement, le galion succomba tout de même sous les décharges ioniques.

- Le jour où vous écouterez les ordres…

- Colonel O’Wag à escadron Cristal. Nous nous approchons pour engager la procédure d’arrimage.

- Bien reçu. Nous allons vous débarrasser de ce cargo corellien une bonne fois pour toutes.

Ce devait être son dernier passage. Il visait le pont. Hanz aurait bien voulu savoir ce que les officiers

pirates pouvaient se dire à cet instant. Pourvu qu’ils paniquassent. Ils auraient du laisser à l’Empire ce

qui appartenait de droit à l’Empire.

Evitant sans mal les derniers tirs sporadiques de défense, il cracha tout ce qu’il lui restait au centre de

la passerelle. Elle se scinda en deux et déversa un flot de corps instantanément gelés. L’interdictor,

sans vie, tomba vers la géante gazeuse.

Le chasseur Planétaire de Minos fut alors secoué. Des lasers écarlates le frôlèrent. Le transport

corellien l’avait rejoins. Si l’envie ne lui manquait pas, il ne pouvait raisonnablement pas le combattre

directement dans cet état. Il parcourut les différentes données hyperspatiales insérées dans le chasseur

pirate, et choisit celle qui lui convenait le mieux. En fait, celle dont la balise était la plus proche.

Il n’aurait aucun mal à distancer le vaisseau, mais il restait un problème. Le point de saut allait se

trouver sous le Terminator, au moment où il y parviendrait. Ce dernier semblait décidé à sauter en

hyperespace : il ne croisait pas à une vitesse de patrouille. Quoiqu’il en soit, Minos devrait lui passer

sous le nez.

Effectuant quelques manœuvres dilatoires, il creusa la distance entre le cargo et son appareil. Il fut

conforté dans son choix de fuite par l’arrivée de nouveaux chasseurs ennemis via la station.



Le croiseur lourd d’Urf Gadurf était maintenant à portée. Curieusement, aucun rayon ne fut tiré.

Sans se poser de questions, Minos fonça vers la balise. Dans un grand soupir de soulagement, il

enclencha l’hyperdrive.

- J’ai un nouveau contact sur mon écran, s’enquit Mike Ghostrider.

- Cristal, le Planétaire qui vient d’arriver n’est pas hostile. Il s’agit d’Hanz Rammstein.

- Minos ? Mais comment… ?

- Vous en discuterez plus tard. Pilote, vous pouvez vous joindre à votre escadron. Votre leader vous

communiquera vos nouveaux ordres.

- Ouais ouais.

- Nous analysons actuellement les coordonnées hyperspatiales enregistrées dans son appareil et les

transmettons au Républicain.

- Cristal leader à Cristal Huit. Je suis épaté. Moi qui pensais encore à organiser une mission de

sauvetage.

- Ils n’auraient pas du laisser traîner ce Planétaire. Par contre, B.C. y est resté.

La nouvelle laissa un vide dans la communication.

- Il était si jeune…si innocent…

- Mais il lui restait beaucoup à apprendre. Cette épreuve était peut-être celle de trop, conclua Buck

Rodger.

- Le cargo corellien qui me suivait tout l’heure...commença Hanz. J’ai l’impression qu’il est tenace.

En effet, un cargo YT-1300 entrait dans le secteur.

Ace et Minos étaient les plus proches. Le pirate comprit rapidement son erreur. Approchant à toute

vitesse, Cirdec tira sur lui une torpille à proton à bout portant, et poussa un cri de victoire.

- Si le cargo a pu le suivre, alors d’autres vaisseaux ont pu le faire. Soyons sur nos gardes.

La Luciole approchait toujours à vive allure. Moins le transport passerait de temps dans cette zone,

plus l’argument que pourront trouver les commandos pour répondre aux officiers de la Vibrolame

serait convaincant.

Mais le destin avait décidé de rendre les choses difficiles pour l’escadron.

- C’est Urf Gadurf ! Nous devons saisir cette chance !

L’imposant Croiseur lourd Terminator venait d’entrer dans la zone. A portée de la Luciole.

- Ses boucliers sont levés jusqu’à deux cents pour cent. Je crains que nous ne puissions qu’attirer

son feu.

- Leader, des bombardiers sortent de ses hangars.

- Des bombardiers ?

- Des bombardiers TIE, précisa Buck Rodger.

De toute évidence, les pirates de la Vibrolame Pourpre avaient récupéré énormément de matériel

impérial obsolète. Voilà comment Urf Gadurf parvenait à avoir autant de soutien.

- C’est une vague de quatre. Hanz et Mike, avec moi, on s’en occupe. Les autres, essayez d’occuper

le Terminator.

Mêmes attaqués, les bombardiers étaient décidés à larguer leurs colis. Et une fois leur cible

désengagée, ils ne résistaient pas longtemps aux tirs de turbolaser de l’aile E.

- Celui de tête a réussi à tirer ses torpilles. Nous devons les intercepter.

Une demi douzaine d’ogives protoniques fonçaient vers la Luciole. Elles étaient déjà trop proches pour

que les artilleurs puissent les descendre. Starlord réussit à en avoir deux, mais les quatre autres firent

mouche. Les surcharges momentanées des boucliers qu’elles provoquèrent permirent à plusieurs

rayons de turbolasers du Terminator d’heurter la coque.

- Ici O’Wag  ! hurla-t-il, Ne me dites pas que quatre bombardiers TIE vous submergent !

- J’ai bien peur que les pirates ne les aient modifiés. Ils sont dotés de boucliers, colonel.

- Je ne veux pas le savoir, défendez la Luciole !

Un autre groupe de quatre venait de décoller. Ace passa sur les torpilles avancées, et cibla le TIE de

tête. Comme il s’y attendait, le pirate ne dévia pas de sa trajectoire, malgré le verrouillage. Le

commandant tira.

Le groupe entier explosa sous le choc.

- Joli tir, leader, fit Buck.

- Ils n’ont pas l’air de vouloir lâcher prise, voilà un autre quatuor.



- Il est pour nous, lança Starlord.

Les Cristaux prirent les bombardiers en chasse.

- Je suis sur Laboureur Dix.

- C’en est fait de Douze, indiqua Minos. Mais…Oh !

- Tu es passé devant moi au moment où…

- Qu’est-ce qu’il y a ?

- J’ai bien peur que Minos ne soit neutralisé.

Mysd Pro’lya venait de tirer accidentellement avec ses canons à ions sur le chasseur Planétaire d’Hanz

Rammstein. Les systèmes de son appareil avaient l’air complètement court-circuités.

- Finissons-en avec les bombardiers avant qu’ils ne le prennent pour une cible facile.

Quelques manœuvres plus tard, leurs cibles n’étaient plus.

- Le Terminator a l’air d’avoir épuisé son stock de bombardiers.

- A l’attaque ! fit Ghostrider.

- Laisse tomber, il part en hyperespace.

Ses moteurs ne laissèrent qu’une traînée bleue ionisée dans l’espace. Il était déjà ailleurs.

- Ici le général Sien Sovv au groupe d’intervention, baragouina le Sullustéen. Nous allons lancer

une contre-attaque sur le base d’où provient votre fugitif. Urf Gadurf a sûrement dû retourner là-

bas.

- Ici la Luciole. Nous avons quelques avaries, mais nous pourrons participer à l’assaut une fois

l’abordage terminé. Escadron Cristal, protégez-nous jusqu’à ce que le galion soit capturé.

Comme à chaque mission, les choses se précipitaient. La nouvelle du général provoqua quelques

protestations écrasées.

- Upari Leader à Cristal Un. Demande l’autorisation de ramener Cinq en lieu sûr.

- C’est-à-dire ?

- A la flotte, monsieur.

Cirdec analysa la demande, non sans perplexité. Buck Rodger formula la réponse avant que le leader

ne pose sa question rhétorique.

- Je compte le remorquer, leader.

- A travers l’hyperespace…

- Ca tiendra. J’en prends la responsa…

- Non, Bucky. Tu ne peux prendre aucune responsabilité, car officiellement, c’est moi et moi seul

qui dois veiller sur mes pilotes, quoiqu’il arrive.

- Le mircosaut ne dure qu’une douzaine de secondes aller-retour, commandant.

Ace devait prendre une décision, et vite.

- Une fois amarrés l’un à l’autre, activez vos boucliers : le champ magnétique contribuera à vous

maintenir ensemble, même si la résistance sera très faible.

- Bien compris. Minos ?

La douleur croissante de sa blessure, qu’il n’avait révélée à personne, le contraignit à accepter ce plan.

- Ouais. On peut essayer.

L’aile K de Buck s’arrima au chasseur Planétaire de Hanz et s’y verrouilla magnétiquement. Puis les

deux pilotes activèrent leurs boucliers.

- Maintenant, laisse-toi faire, Minos.

Cirdec les regarda s’éloigner dans l’hyperespace. Il croisa les doigts.

- Ici O’Wag, nous commençons la procédure d’abordage.

Les deux sas du galion se trouvant obliquement sur ses côtés supérieurs, la Luciole dut se pencher pour

s’y fixer. Une fois les commandos à bord, le Cristal devrait participer encore à une autre bataille. A

bien plus grande échelle. Pourquoi Sovv était-il si pressé ?

La meilleure défense, c’est l’attaque…sauf quand on est certain de perdre dans les deux cas…pensa

Cirdec.

Un vaisseau allié sortit de l’hyperespace près d’eux.

- Ca a fonctionné, commandant ! Minos est sauf !

- Bien joué, Buck.

- J’espère que cela sera consigné dans votre rapport…

Cirdec Aria ne put retenir un gloussement.



- Ne t’en fais pas. Cristaux, dirigeons nous à allure modérée vers le point de saut, histoire d’être

près à sauter lorsque nous le pourrons.

- C’est peut-être le moment de revérifier les coordonnées de Hanz, non ? proposa Starlord.

- Depuis la dernière mission, on dirait que vous n’avez plus confiance dans les sauts hyperspatiaux.

- Sans vouloir faire de quolibet, leader, nous serions plus tranquilles si vous commenciez par les

revoir, fit Curunir.

Quel effronté ! pensa Ace.

- Les commandos ont pris le contrôle du vaisseau. Cristal, dirigez-vous vers le point de saut. Nous

vous y rejoindrons avec du renfort.

- Compris, colonel.

Pour un changement de programme, il était plutôt radical. Mais après avoir vécu la bataille d’Endor,

Ace craignait beaucoup moins les imprévus. Le galion allait bientôt repasser en hyperespace, mais

sous le contrôle de la Nouvelle République cette fois. Il fallait que le piège fonctionne.

- Pilotes, vous êtes prêts ? A mon signal…go !

Les ailes E s’engouffrèrent dans le néant…

…pour surgir en enfer.

- La sta…je…Non ! hurla une voix.

Les pilotes de l’escadron s’éparpillèrent, l’un d’eux avait rabaissé la manette d’hyperdrive trop tard.

Autour, c’était la guerre, dans sa plus pure expression.

- Leader ? Ace ? Tout va bien ?

Des ailes E de l’escadron des Têtes Brûlées étaient aux prises avec les chasseurs pirates, tandis qu’une

flopée d’ailes B semblait se concentrer sur la station. Non loin de là, le Terminator se tenait toujours,

semi-passif.

- Je suis sorti trop près de la station pirate. J’ai perdu un stabilisateur…et l’aile qui va avec. Je suis

sans protection à bâbord…mais je peux encore voler. Le reste de mon chasseur est resté intègre.

Il lui restait son turbolaser, un tube-lanceur et un canon laser, ce qui restait largement suffisant en

terme de puissance de feu. Pour ce qui était du calcul de saut, aucun pilote ne se prononça ou osa

glousser, mais tous le pensèrent très fort.

- Quels sont les ordres, commandant ?

- Je n’en sais malheureusement pas plus que vous. Six, avec moi, commençons par nous débarrasser

de la chasse. Quatre et Sept, assistez les ailes B…

- Cristal, nous voulons cette station entière ! Surchargez ses boucliers, un transport viendra

l’aborder.

- Vous avez vos ordres.

- Bien compris.

Les chasseurs s’élancèrent, tels d’habiles prédateurs dans une jongle impitoyable. Starlord fondit sur

une aile T qui sortait du hangar. Il semblait y en avoir à foison. Le pilote, inexpérimenté et surpris, fut

détruit en quelques tirs. Mike se dirigea alors vers un chasseur IRD malmenant une Tête Brûlée.

- Tu vas voir, ostie !

Brutalement touché, il dévia pourtant de sa trajectoire.

- Fok !

Il jeta un rapide coup d’œil sur son écran. Les nombreux transports pirates de la zone participaient

vivement à la bataille. En particulier trois galions stellaires à quelques centaines de mètres seulement

de la station.

- C’est poche, ça, Ace. On arrivera à rien avec tous ces transports armés.

Au-dessus de lui approchaient quelques Action IV modifiés, et au-dessous, une ribambelle de

Mobquets tout aussi modifiés.

C’est alors que, dans un vrombissement sourd, imaginé du fait de sa carrure immense, et comme une

lueur d’espoir, arriva la frégate d’assaut Supernova.

- Ici le capitaine Garn. Feu à volonté !

Le capitaine Olin Garn n’était pas n’importe qui. Il avait été le fiancé de la sœur du célèbre pilote Ace

Azzameen durant la guerre civile galactique, et avait volé à ses côtés. Quelqu’un sur qui compter, et en

qui les hommes avaient confiance.

- Tu es rassuré, Starlord ?



Manifestement, la plupart des transports prirent peur à la vue de la frégate d’assaut. Seuls les galions

se rendirent compte qu’en unissant leurs feux, ils pourraient l’endommager sérieusement.

- Les ailes B se font descendrent comme des rats womps !

- Il faut maintenir la pression sur la chasse.

La station n’avait pratiquement plus de boucliers, des nacelles fusaient de partout. Les quelques pirates

restant perdaient de leur agressivité. La Supernova était en train de réduire en cendre les quelques

armes statiques défendant le complexe, utilisant ses canons à ions pour assister les bombardiers dans

leur tâche.

- Ici Buck Rodger. La station est neutralisée.

- Bien. Nous allons attendre le transport d’assaut.

Au loin, le Terminator prenait le large. Les galions lâchèrent prises et se dirigèrent vers un point de

saut.

- Capitaine Garn…Urf Gadurf tente de quitter la zone…que doit-on faire ?

- Nous ne pouvons pas nous permettre de perdre plus d’unités dans ce combat. Je crains qu’il ne

faille le laisser filer.

- Avec tout le respect que je vous dois, une telle chance ne se représentera pas de si tôt…Et le

colonel O’Wag…

- Le colonel O’Wag ferait la même chose…

- Pas du tout, capitaine.

C’était la voix du Caamasien. La Luciole venait de les rejoindre.

- C’est l’occasion de frapper fort dans l’organisation de la Vibrolame, et peut-être même de sauver

notre flotte.

- Voilà le transport d’assaut. Vous devriez commencer par garder un œil sur lui, colonel.

Presque aussitôt, un escadron d’Oiseaux de proie déboula à côté de la Supernova, et un transport

muurien surgit derrière la station, escorté par deux Z-95.

- Starlord, ils sont pour nous. Buck et Mysd, sur le Muurien.

Une fois à portée, Ace tira. Le pilote du chasseur de tête esquiva sans mal. Cirdec fronça les sourcils et

se plaça dans ses six heures. Il n’eut pas le temps de tirer que le pilote se trouvait déjà derrière

Starlord. Et la cible de ce dernier était arrivé…justement derrière Ace.

Tiens, deux as des as…ça va changer.

- Starlord, tes contre-mesures, maintenant !

Les pilotes pouvaient être très bons, ils n’avaient aucune défense contre des fusées éclairantes à bout

portant. Et vue la solidité des Z-95…

- Je prends le tien, tu prends le mien ! Au turbolaser !

Tout se passa très vite. Pour une fois, Mike ne contesta pas les ordres, et put mettre tout son talent au

profit de la stratégie.

- J’ai un As Bleu aux trousses, les mecs !

C’était le Bothan. Les As Bleus s’étaient fait une belle réputation dans le secteur. Voyant qu’ils ne

pouvaient pas grand chose contre la frégate, ils décidèrent de se s’en prendre aux chasseurs.

- Tu vas exploser, satané chasseur ! Où est le concepteur, que je lui dise deux mots !

Une fois les boucliers d’un Oiseau de Proie surchargés, il était difficile d’atteindre sa coque, du fait de

la disposition particulière de ses ailes.

- Curunir, active l’harmonisation et tire au centre.

- Je sais, Ace !

Il finit par l’avoir. Dans le secteur, plus grand chose de pirate ne subsistait. Il n’y avait guère que

quelques conteneurs à épice que Buck Rodger se fit une joie d’aller détruire avec l’autorisation

d’O’Wag.

- On devrait en garder pour la revendre sur le marché noir et gonfler nos fins de mois, ironisa

Starlord.

Mais il restait également un élément loin d’être négligeable : le Terminator. Il était enfin à portée de

main. Dans peu de temps, il passerait en hyperespace. O’Wag les tuerait s’ils le laissaient filer.

- En formation, pilotes. Un gros dessert nous attend.

Après avoir parcouru un bon kilomètre, ils s’aperçurent que les ailes E et B du groupe d’assaut ne les

suivaient pas, et rentraient dans les hangars de la station.

- Colonel… ?



- N’y prêtez pas attention. Leurs excuses ridicules n’en valent pas la peine. Ils ont juste peur de se

battre. Mais Garn prend un gros risque.

- Mais à nous quatre…

- A vous quatre vous leur montrerez que vous valez mieux que toute la chasse réunie. Vous vous le

prouverez à vous-mêmes.

La Luciole continuait sur sa lancée, à allure modérée. Le Caamasien attendrait que les Cristaux fassent

leur boulot.

- Vos boucliers sont rechargés ?

- A fond, commandant.

- Je suis prêt à leur broyer les gosses.

- Autant que j’ai pu.

Urf Gadurf n’attendit pas pour donner l’ordre de tirer, et de multiples salves rouges lézardèrent

l’espace.

- Ses boucliers sont résistants. Je n’ai plus d’impulsions ioniques.

- Moi non plus.

- Je vous avais dit de ne pas en gaspiller. Bien…

Ace fut surpris par une secousse.

- Il est temps de vider ton stock de torpilles à protons, Starlord.

- Heu…je n’en ai plus, Ace.

Le leader secoua la tête.

- Dans ce cas, ce sera long et difficile…

Lorsqu’Urf Gadurf comprit l’ampleur de la menace que représentaient ces quelques chasseurs, il ne

tarda pas à réagir. Quatre chasseurs TIE sortirent du hangar du croiseur.

- Oula, des Mirettes, avec des boucliers !

- Les pirates sont doués pour les surprises.

- Les ailes K, continuez sur le Terminator. On va s’en charger.

Starlord commença à lâcher des jurons et à protester vivement.

- J’en ai deux sur moi ! Ils ont deux cents pour cent de bouclier ! Je suis censé faire comment pour

survivre ?

- Du calme, je n’y peux rien ! Emmène-les balader le temps que je renvoie les miens d’où ils

viennent.

Le turbolaser était trop lent, les TIE trop agiles et trop petits. Et une torpille à proton à cette distance le

réduirait en bouilli avec son ennemi. Mais avec un seul canon laser…Et derrière, le croiseur tirait

toujours. Il fit avec.

Bientôt, une deuxième vague de chasseurs TIE arriva, et les pilotes des ailes E réussirent à les attirer à

proximité de la Luciole…qui n’en fit qu’une bouchée.

- Encore un groupe. Nous ne tiendrons plus longtemps…Lieutenant, vous en êtes où ?

- Buck s’est éloigné un moment pour récupérer. Les boucliers sont presque à zéro. Mais ça sent le

roussi pour moi aussi.

- Ne lâchez pas !

Les TIE revenaient à la charge, tirant tous en même temps.

- Oh ! Oh ! Je suis pas bien ! pas bien du tout !

- Je vais les prendre à revers, leader.

Les systèmes du croiseur s’affichaient à quatre-vingt dix pour cent de leur capacité.

- Aller !

Curunir continuait de tirer, malgré la riposte. Les systèmes descendirent à quatre-vingt cinq pour cent.

- Aller, vas-y, finis le !

Ace tenta une manœuvre vers le Terminator pour semer les TIE. Mais s’il continuait de tirer, son

appareil exploserait rapidement.

- Ace, c’est trop chaud ! Je tiens plus !

Tout à coup, les systèmes du croiseur tombèrent à zéro, et un éclair bleu parcouru toute sa coque. Il

était ionisé. L’aile K de Buck Rodger surgit aux côtés de celle de Pro’lya…avec en arrière plan la

Supernova.

- Votre aide ne sera pas omise dans mon rapport, capitaine, fit O’Wag.

- Il est temps de mettre le Trandoshan sous les verrous.



Les points rouges sur l’écran de Ace disparurent. La corvette approchait à toute allure.

- Ici la Luciole, nous nous approchons pour la procédure d’arrimage.

Il ne devait plus rester beaucoup de commandos à bord, c’était risqué. Et Gadurf n’était pas idiot, loin

de là. La corvette corellienne modifiée se mit doucement en position. Tout était calme, enfin.

Tout le monde était à l’écoute. La Supernova s’éloignait vers la station Gemini qui appartenait

maintenant à la sixième flotte. Puis, sans incident, l’identifiant du croiseur lourd Terminator passa au

vert. Ils le détenaient enfin. C’était un grand jour pour la Nouvelle République.

- Nous avons pris le contrôle du Terminator ! Nous n’allons sûrement pas tarder à trouver Urf

Gad…, commença un des commandos.

- Quelque chose ne va pas ?

- Commandant, la Luciole a un comportement bizarre.

Cirdec posa ses yeux sur les deux vaisseaux capitaux superposés. Non, ce n’était pas possible. De

toutes leurs batteries, ils se tiraient dessus.

Des cris résonnèrent dans les hauts parleurs, c’était la panique.

- Ici le capitaine Garn, mais bon dieu, que se passe-t-il ?

- Nous ne maîtrisons plus la situation !

- Les pirates se sont joués de nous, ils sont à bord de la corvette, je répète…

- Tabernak !

- Ici O’Wag, au secours, je suis…

Et puis plus rien. Le Terminator venait d’exploser…avec les commandos de la République à bord.

Sans que le Cristal ne puisse réagir, la Luciole partit en hyperespace, emportant Urf Gadurf, et son

nouveau prisonnier, le colonel Wizok’O’Wag.

Assise, seule, dans la salle de briefing, Nagora M’claa pleurait. Sur ses joues vertes perlait son

amertume, et comme pour en cacher la raison mystérieuse, elle retira les mains de ses lekkus pour se

cacher le visage.

Un homme était resté, mais elle ne l’avait pas vu. Doucement, il bougea dans la pénombre, et Nagora

sursauta.

- Pardon, je ne voulais pas vous effrayer.

- Non, ce n’est rien. Mais si vous pouviez me laisser seule…

- Le débriefing de l’escadron Cristal n’aura lieu que dans une heure et…

- Cela m’importe peu.

Dans un mouvement rassurant, l’inconnu s’assit à ses côtés.

- Dites-moi ce qui ne va pas, Nagora.

Elle le regarda, hésitante. Puis elle secoua la tête.

- Oh, et puis de toute manière, vous le saurez dans une heure.

La Twi’lek, poings serrés, prit sa respiration comme elle aurait pris son courage face à un ennemi.

- Ils l’ont détruite.

- Mais qui ? De quoi tu parles ?

Elle s’effondra. Ses beaux yeux auburn brillaient. Tout le monde la connaissait froide, dure, attirante,

certes, mais implacable. Et là…Elle s’en voulait de se montrer sous cet angle.

- Pendant votre mission…Toréador est arrivé avec sa flotte à la station douanière numéro quatre de

Thyferra…

Celle où il l’avait rencontrée…

- Il n’en reste plus rien. Plus rien.

Il voulut la serrer dans ses bras, mais c’est quelque chose qu’il ne maîtrisait pas.

- Il y a quelques survivants, mais…

Elle hoqueta.

- La plupart de mon escadron…de mes amis…de…

Ce fut elle qui fit le geste. Elle le serra contre son corps avec une telle fermeté que cela, en quelque

sorte, lui transmit sa propre tristesse. Ils restèrent, là, dans le noir, seuls. En réalité, pas tout à fait.

C’est donc ça. Ace. Je ne pensais pas. Sacrée Dragonne. T’en fais pas, baby, on se reverra bientôt.

- Groarrr !



Le vornskr n’arrêtait pas de jouer avec Hanz depuis que son maître était rentré. Du coup, personne

n’osait le déranger. Pourtant, quelqu’un d’assez fou, ou inconscient, frappa à sa cabine.

La bête aux crocs acérés ouvrit la gueule et se mit en position d’attaque.

- Oh, du calme le molosse. Assis.

L’ordre ne parut pas avoir d’impact. Ce qui força Minos à hausser le ton.

- Assis j’ai dit !

Sans demander son reste, le vornskr se réfugia au fond de la pièce. Hanz Rammstein alla ouvrir la

porte. Devant lui, un homme recouvert de pansements au bacta et soutenu par des béquilles-droides lui

adressait un franc sourire.

- Tiens, B.C. ! Tu t’en es sorti finalement. C’est bien.

- Merci ! Ils m’ont récupéré près de la station. Heureusement ! Bon, comme tu vois, ce n’est pas

sans quelques lésions…

- Tant que tu es en un seul morceau.

- Pas tout à fait…

- Ah ?

Minos s’attendait forcément à ce qu’un membre ait été remplacé. Il avait déjà de la chance d’avoir

survécu.

- Regarde.

- Quoi ?

Carel s’approcha.

- Mon annulaire droit.


